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Des Coureurs  Patients
Le concept de courir avec patience semble, au départ, être un 

oxymoron (joindre deux mots ou idées contradictoires). Cependant, 
ces deux concepts en apparence opposés, sont lies dans Hébreux 12:1: 
“…rejetons tout fardeau, et le péché qui nous enveloppe si facilement, 
et courons avec persévérance dans la carrière qui  nous est ouverte… » 
(la version anglaise dit “avec patience”). �����������������������������     La pensée de vivre cette vie 
avec patience en est une qui effraie nombre d’entre nous. Nous nous 
attendons à ce que les enfants soient impatients.  Nous espérons qu’en 
tant qu’adultes nous avons dépassé le stade du manque de patience. 
Cependant, même comme adultes nous pensons, parfois, et ressentons 
les choses comme les enfants et notre impatience s’interpose dans notre 
façon de saisir et de comprendre le but de la vie.  

La vie plus abondante (Jean 10:10) que Jésus offre n’est pas une 
simple destination – le prix à la fin de la vie. Il offre plutôt la joie de 
cette vie ici–bas et maintenant. Il est dommage qu’en faisant la course 
nous manquions souvent de patience. Parfois, nous faisons 
comme la personne qui prie pour avoir la patience 
et qui aussitôt ajoute « et dépêche-toi s.v.p. » Les 
défauts et les faiblesses de caractère qui limitent tant 
la capacité de vivre une vie abondante, conduisent 
souvent à l’impatience envers soi-même. Cela peut 
nous conduire à nous comparer avec d’autres gens 
qui, apparemment, vivent une vie chrétienne 
merveilleuse sans avoir les problèmes qui 
aboutissent souvent à de la frustration. Des 
sentiments négatifs résultant du fait d’être 
incapables de parvenir aux buts et attentes que 
nous nous imposons débouchent souvent sur des 
comportements de dépendance. 

La dépendance peut prendre la forme d’une 

besoins, nous connaître tels que nous sommes. Ce n’est qu’en avouant 
notre faiblesse, et en cessant de compter sur nos propres forces, que nous 
pouvons nous appuyer sur la puissance divine. »Ministère de la guérison, 
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Peut-être connaissez-vous quelqu’un qui aimerait s’aider lui-même et 
travailler pour les autres encore retenus par les chaînes de la dépendance. 
« L’intempérance quelle qu’elle soit tient le monde captif, et ceux qui, 
en ce jour,  sont de véritables éducateurs, ceux qui instruisent selon les 
principes du renoncement à soi et du sacrifice de soi, recevront leur 
récompense. Notre temps et nos occasions sont réels maintenant pour 
faire un travail béni. »  Medical Ministry, p. 25.

Pour aider à détacher les chaînes des habitudes malsaines, les 
dirigeants d’église, les pasteurs, les éducateurs, les membres d’église, 
les amis dans la communauté, les conseillers, les professionnels de la 
santé, les éducateurs et les étudiants, assisteront à une conférence sur 
le ministère de la dépendance, du 12 au 15 juillet 2007, à l’Université 
Andrews, Berrien Spring, Michigan. Cet évènement est parrainé par 
les Départements pastoral, du Ministère de la santé et du Bureau de 
l’Éducation de la Division Nord-Américaine de l’Église Adventiste 
du septième jour. Vous pouvez participer en saisissant cette occasion 
d’améliorer vos capacités au ministère en aidant ceux qui combattent des 
dépendances dans votre église et dans votre communauté.

Pour vous inscrire à la Conférence sur le ministère de la dépendance 
téléphonez à Plusline au 800-732-7587 ou aller sur:  www.plusline.org 
et cliquer sur ‘Event Registration.’  La Conférence sur le ministère de 
la dépendance sera le premier événement sur cette liste. Nous espérons 
que vous pourrez vous joindre à nous pour cette occasion d’en apprendre 
davantage sur ce ministère important. 

L’article ci-dessus a été écrit par Ray Nelson, MDiv, MSPH, 
Pasteur et éducateur en santé, pour les églises Adventistes du 
septième jour de Brooklyn et Glen Burnie, Maryland, Directeur 
des ministères de la santé pour la Fédération du Chesapeake, et 
coordinateur des ministères adventistes de la régénération pour la 
Division Nord-Américiane.



substance (aliments, café, alcool, cigarettes, 
drogues, et autres produits altérant l’humeur) 
qui nous aidera à nous sentir mieux avec 
nous-mêmes ou masquera les sentiments 
négatifs que nous pourrions ressentir sur 
le moment. D’autres comportements de 
dépendance  peuvent être reliés au travail, au 
magasinage, à l’argent, au sexe, à la télévision, 
au commérage, voire même à la religion. Une 
chose bonne utilisée avec excès ou pour éviter 
la responsabilité de contempler ce que nous 
sommes vraiment, peut en fait, être considéré 
comme une dépendance.

La répétition d’un comportement quelconque, qu’il soit bon ou 
mauvais, conduit à une habitude. Si je fais toujours ce que j’ai toujours 
fait, j’obtiendrai toujours ce que j’ai toujours obtenu. Certaines habitudes 
ou coutumes peuvent être bonnes. D’autres habitudes peuvent être 
mauvaises et nous séparer de Dieu et empêcher la croissance spirituelle.  

Si je continue à répéter les comportements de dépendance pour 
échapper aux sentiments négatifs liés à mes défauts de caractère et à 
mes obsessions mentales et à la culpabilité, de honte et de blâme, qui 
les accompagnent, j’échouerai dans le développement de la patience 
dont j’ai besoin pour faire avec succès la course qui est devant moi. La 
dépendance nous empêche d’examiner et de mettre de côté le poids qui 
ralentit notre course. Certains de ces « poids » que nous portons peuvent 
être la colère, l’intolérance, la tendance à juger, le remord, une faible 
image de soi, le comportement irresponsable et les soucis.  

Le problème le plus grave avec les dépendances est qu’elles 
deviennent les “forces directrices” dans notre vie. Elles prennent la 
place qui revient légitimement à Dieu. Ces idoles violent les Paroles 
du SEIGNEUR Dieu dans le premier des dix commandements – « Tu 
n’auras pas d’autres Dieux devant ma face. » ������������� (Exode 20:3).

Peut-être commencez-vous à considérer les problèmes de 
dépendance comme étant un défi pour vous et pas seulement pour les 
autres. Au cas où vous ne seriez pas convaincu, les pensées suivantes 
de Gerald May, M.D. dans son livre Addiction & Grace(Dépendance et 
grâce)  vous persuaderont peut-être. « Le même processus responsable 
de la dépendance à l’alcool et aux narcotiques, est aussi responsable de la 
dépendance aux idées, au travail, aux relations, au pouvoir, aux humeurs, 
aux fantaisies, et à une variété infinie d’autres choses. Nous sommes tous 
dépendants dans tout le sens de ce mot. »

Cette chaîne qui nous lie  peut fort bien être les dépendances/
obsessions du péché qui nous tient captifs. Dans Romains 7 : 7 – 25, 
Paul, le premier missionnaire Chrétien bien connu, décrit sa lutte contre 
faire ce qu’il ne veut pas faire et ne pas faire ce qu’il veut faire. Il parle 
de ce conflit comme d’une “guerre”. Son appel est le suivant: “Oh, quelle 
misérable personne je suis! Qui me délivrera de cette vie dominée par 
le péché? Merci à Dieu! La réponse est en Jésus-Christ notre Seigneur. 
Vous voyez comment cela se fait :Dans mon esprit je désire vraiment 
obéir à la loi de Dieu, mais à cause de ma nature pécheresse je suis 
esclave du péché. » ��������������   �����(Romains 7 : 24-25 Traduit de la New Living 
Translation)  

De l’aide est disponible pour guérir de la dépendance par des 
professionnels du “counseling” et des programmes de réhabilitation. 
Cependant, ceux-ci sont généralement assez coûteux. De plus, bien des 
groupes de guérison en 
12 étapes (Alcooliques 
anonymes, Stupéfiants 
anonymes, Grands 
mangeurs anonymes…) 
sont disponibles pour 
aider dans presque toutes 
les dépendances connues 
de l’humanité. Pour 
avantageuses que celles-
ci soient pour bien des 
gens, nous oublions peut-
être que Jésus-Christ, le 
plus grand pouvoir est prêt et désireux de faire pour nous ce que nous 
ne pouvons faire nous-mêmes. Cela signifie qu’il peut nous délivrer des 
chaînes des dépendances/péchés qui nous assaillent si souvent.  

“Pour que le Christ vienne à notre secours, il faut comprendre nos 
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